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• Organisation d’obsèques

• Accès aux chambres funéraires

• Contrats prévoyance obsèques

• Monuments funéraires

• Travaux de cimetière

Thierry DERSOIR
Plaque de plâtre - Bandes Isolation 

Aménagement de combles
Plafond suspendu 
Faïence - Carrelage

✆ 02 41 92 89 85
Z.A. La Perdrière - 49500 NYOISEAU

Artisan PLAQUISTE
Un professionnel à votre service

Neuf 
&

rénovation

https://st-joseph-segre.anjou.e-lyco.fr/ - http://stjosegre.fr/

Chemin de Renier 

49500 SEGRE en ANJOU BLEU

Tél. 02 41 94 73 506e fi n de cycle 3 :
S’adapter au collège en renforçant 
ses acquis
- Option bilangue Anglais-Allemand,
- Initiation Allemand-Espagnol dès la 6e,
-  Education sportive dès la 6e : SSL et SSS 

Football / SSL Badminton,
- Aide aux devoirs

5-4-3e cycle 4 :
Développer la confi ance en soi 
et gagner en autonomie…

COLLÈGE de la 6e à la 3e

Externat - Demi-pension

Nadine HULSMAN

Opticienne Diplômée

12 rue Victor Hugo
49500 SEGRÉ

Tél. 02 41 61 78 50

www.optic2000.com

12 rue Victor 

él. él. 

BELLANGER

ÉLECTRICITÉ

PLOMBERIE

CHAUFFAGE 

SALLES-DE-BAINS

12 rue de la Grand Prée
49420 POUANCÉ

Tél. 02 41 26 99 05 - 07 50 31 04 32

hbellanger.pro@gmail.com

12, rue Victor Hugo - 49500 SEGRÉ

Aides auditives 100 % prises en charge

Test gratuit de votre audition (1)

Essai pendant un mois d’aides auditives (2)

Contrôle et suivi de vos appareils

✆ 02 41 61 78 50

Delphine VEILLEPEAU - Audioprothésiste

(1) Test à but non médical. (2) Le port d’aides auditives est soumis à prescription médicale préalable. 

Reste 
à charge

0€
Grâce à la réforme

100% santé
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 | Est-ce que tu peux te présenter briève-
ment ?

J’ai 25 ans, je vis et suis originaire de Se-
gré. Après ma scolarité à Segré, j’ai obtenu 
un diplôme de commerce et de communi-
cation à Angers, puis d’histoire de l’art à 
Rennes.

 | Qui t’as transmis cette passion pour 
l’histoire locale ?

J’ai toujours aimé l’histoire, mais depuis 
l’âge de 17 ans je me passionne plus par-
ticulièrement pour l’histoire méconnue du 
Haut-Anjou et de la ville de Segré.
À cette époque, j’ai fait la rencontre de 
Jean-Pierre Legourgeois, historien du 
Bourg-d’Iré. Il m’a donné le goût pour 
la recherche sur l’histoire locale en me 
transmettant sa passion. Lorsqu’il nous a 
quittés brutalement en 2016, j’ai “repris le 
flambeau”. En 2018, j’ai publié un livre sur 
l’histoire du comte de Falloux et son châ-
teau du Bourg-d’Iré, qui venait d’être ma-
gnifiquement restauré. J’ai pris beaucoup 
de plaisir à en commenter les visites afin 
de faire connaître ce joyau du patrimoine 
local et l’histoire de son illustre bâtisseur. 
J’ai proposé aussi des visites au château de 
la Devansaye à Marans.

À Segré, à la demande d’Annie Rossignol, 
qui guidait jusqu’alors les visites de la 
ville, j’ai pris sa suite il y a trois ans. J’ai 
ainsi fait découvrir notre magnifique ville 
à près de 300 lycéens, Segréens et touristes 
qui viennent parfois de loin.

 | Quels sont tes derniers projets ?
Je viens de sortir un nouveau livre consa-
cré au château du Patys à Marans, désor-
mais Maison-Musée Hervé Bazin, autre 
joyau patrimonial du Segréen.
D’autres livres sont en cours d’écriture 
sur l’histoire de Segré, sur l’agriculture en 
Haut-Anjou, le château de Danne, etc.

 | Pourquoi ce besoin de transmettre tes 
savoirs ?

Localement, notre patrimoine bâti, cultu-
rel ou naturel constitue nos racines mais 
est aussi un formidable attrait touristique 
et économique pour notre région. Je crois 
que pour préserver notre patrimoine long-
temps resté dans l’oubli et le mettre en 
valeur, il faut d’abord le connaître. Trop 
souvent le petit patrimoine rural disparaît 
faute d’entretien ou par méconnaissance. 
Je me suis donc donné depuis longtemps 
pour mission de faire connaître au plus 

grand nombre les richesses de notre région 
et des monuments qui nous entourent, de-
vant lesquels nous passons tous les jours 
sans nous arrêter. Cela passe par des livres, 
des visites guidées ou encore des vidéos 
sur Internet.

PROPOS RECUEILLIS PAR MARIE-CHRISTINE JOLY

PATRIMOINE I La mémoire n’attend point 

le nombre des années

Cet été, j’ai eu la chance de 
visiter la ville de Segré dans les 
pas d’un jeune guide passionné 
et passionnant : Jean Luard. 
Avec talent et simplicité, Jean 
a su retracer l’histoire et la vie 
de la cité depuis le Moyen Âge, 
en passant par la Révolution, 
l’arrivée du chemin de fer ou 
la libération en 1944. Il nous a 
transmis en quelques heures une 
partie du savoir qu’il a accumulé 
patiemment depuis des années. 
Rencontre.
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Après ses études de linguistique, 
Trang Luong a travaillé comme 
chargée de cours à l’université de 
Cergy Pontoise. Quel chemin l’a 
conduite jusqu’à Nyoiseau pour y 
devenir maraîchère ?

T rang Luong est née de parents 
vietnamiens. Ses premières an-
nées se passent dans un apparte-

ment en région parisienne. Ses études 
lui permettent d’obtenir un Master de 
linguistique. Devenue chargée de cours 
à l’université de Cergy, elle s’intéresse à 
la recherche sur l’orthographe grammati-
cale en français. Enseigner, c’est aider les 
étudiants à combler leurs lacunes par une 
succession de petits déclics. Et, surtout, 
leur permettre de réaliser leur projet pro-
fessionnel avec tous les outils nécessaires.

Des légumes sur le balcon
Pendant ses études, les petits boulots lui 
permettent de subvenir à ses besoins. En 
travaillant dans la restauration, elle a ac-
quis de nombreux réflexes. Et puis s’est 
posée la question de son utilité dans la 
société d’aujourd’hui. Déjà, un documen-
taire à la télé sur l’agriculture dans la ville 
et le devenir de ce nouveau mode de pro-
duction a soulevé certaines interrogations. 
Pendant ce temps, son papa a fait pousser 
des légumes sur le balcon. Au Vietnam, 
l’agriculture doit tenir compte de ces pro-
blématiques : absence d’eau et manque 
de terres cultivables. Il a effectué des re-
cherches sur l’hydroponie* et a transposé 

les résultats sur son balcon. La produc-
tion de légumes frais a été une réussite. 
Il a transmis cette passion à sa fille et son 
compagnon, qui ont voulu alors se lancer 
dans un projet d’installation maraîchère 
basée sur cette technique nouvelle. “De 

voir mon papa produire sur un balcon en 

pleine ville des légumes frais pour nourrir 

la famille, et constater la joie que cela lui 

procurait, nous a ouvert la voie d’un projet 

professionnel.”

Maraîchage et bonne cuisine
Avant de s’installer, il fallait se former à 
la conduite d’une exploitation. Attirés par 
les Pays de la Loire, c’est à Segré qu’ils 
trouvent une formation auprès du CFP-
PA. En cherchant un toit, ils découvrent 
une petite ferme à Nyoiseau. Devant la 
richesse de la flore, c’est le coup de cœur : 
ça devrait bien pousser. L’installation en 
hydroponie est abandonnée au profit d’une 
culture maraîchère pour comprendre les 
mécanismes naturels. Les terres sont à 
disposition en 2017 et une année est né-

cessaire pour obtenir les premières pro-
ductions. Pendant ce temps, entre la vente 
de plants bio et la récolte des légumes, il 
faut tester des recettes pour transformer la 
production. Le laboratoire est installé en 
2019. Confits, sauces, ketchup, recettes 
gourmandes sont aujourd’hui proposés à 
la vente. “J’ai toujours cuisiné avec ma 

maman, une cuisine pleine d’odeurs.”

“Ce sont ces petites choses qui font qu’on 

reçoit de nos parents, et on est fier de pou-

voir le faire partager. Aujourd’hui, c’est 

magique de voir une plante se développer, 

s’adapter et la transmettre à un autre jar-

dinier. Mon travail va continuer de vivre 

chez quelqu’un d’autre, que ce soient mes 

plants ou mes petits pots.”

*  Hydroponie : système de culture sur sable 
ou billes d’argile irrigué par de l’eau et des 
nutriments, qui s’adapte à l’agriculture 
urbaine.

Les Petits Pots de Nyoiseau : 
www.petitspotsnyoiseau.fr

D’un balcon en ville aux champs de Nyoiseau,  

le goût du bon en héritage
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 | Mon travail continue 

de vivre chez les autres, 

que ce soient mes plants 

ou mes petits pots.
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Gérard Maugeais, habitant du 
Bourg-d’Iré, prend du plaisir à 
faire de la vannerie et est heureux 
de transmettre son savoir.

À l’âge de 12 ans, son papa lui a 
appris à fabriquer des paniers et 
autres resses (grand panier creux 

de forme allongée sans anse) en osier. 
Dans une ferme, à l’époque, beaucoup de 
ces contenants étaient nécessaires pour 
y mettre des betteraves fourragères, des 
navets et autres pommes de terre pour 
nourrir les animaux. Ils étaient réalisés 
lors des veillées et le week-end.

À mon arrivée, l’octogénaire“, accueil-
lant et plein de vitalité, est installé sur 
une chaise dans son atelier, à terminer un 
petit panier en osier. Pour lui c’est une évi-
dence : “Pour faire du bon travail, il faut 

aussi avoir de bons outils.”

Un savoir-faire d’autrefois
Des osiers trempent dans de l’eau chaude. 
C’est pour faire des paniers blancs. “Il 

faut “en général” fendre l’osier, enlever 

la moelle intérieure et le faire bouillir 

pendant un bon quart d’heure. Ensuite 

sa peau part facilement et donne donc de 

l’osier de couleur blanche.”

Dans le jardin, un stock d’osiers coupé est 
posé sur la terre humide. “Cela évite que 

l’osier durcisse.” Il ajoute : “Nous pouvons 

commencer la vannerie début décembre, 

quand le châtaignier et les osiers n’ont 

plus de feuilles, ni de sève, sinon l’osier 

noirci et le panier réalisé n’est pas joli.”

Une passion communicative
Nous comprenons tout de suite que le 
Bourg-d’Iréen est organisé et aime trans-
mettre son savoir.

Le sourire et l’émotion de Gérard en disent 
long quand il évoque son plaisir à faire de 
la vannerie. C’est un moment de détente 

qu’il affectionne particulièrement. 
Lui qui aime les gens – ça se 

sent – a déjà eu l’occa-
sion, depuis plusieurs 

années, de faire dé-
couvrir sa passion 
à des écoliers, des 
collégiens et des 
adultes.

L’ardent vannier, 
pendant le confi-
nement notam-
ment, a créé de 

nombreux usten-
siles en osier (pa-

niers, corbeilles pour 

pain ou fruits, des berceaux pour mettre la 
poupée, paniers à bois avec armature mé-
tallique pour plus de solidité, des coffres 
à jouets…). Pour s’offrir une de ses réa-
lisations, il faut, en fonction des modèles, 
prévoir un budget de 15 à 35 euros.

Le vannier cherche un “apprenti”
Pour que toutes ses connaissances ne 
tombent pas dans l’oubli et que ses mains, 
très sollicitées et parfois douloureuses, 
soient encore aptes à transmettre, Gérard 
serait ravi, l’hiver prochain, d’accueillir 
quelqu’un qui voudrait vraiment s’initier à 
la vannerie et assurer en quelque sorte la 
relève, après 70 ans de pratique…

PROPOS RECUEILLIS PAR NOËL MÉLOIS

Gérard Maugeais, tél. 02 41 61 57 53.

Et si vous osiez tresser l’osier ?
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 | Il fait découvrir sa 

passion à des écoliers, 

des collégiens  

et des adultes.
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Karine Séjourné, secrétaire de 
l’association “Musique Toutes-
Aides”, nous présente la fanfare de 
Noëllet, créée durant l’hiver 1937-
1938 par le curé de la paroisse, 
Pierre Vincent.

E n 1945, la fanfare de Noëllet a fêté 
la Libération avec ses tambours et 
clairons.

En 1952, un nouveau curé, Jules Roullier, 
aidé par l’abbé Dardalon son vicaire, in-
troduit les trompettes de cavalerie. Depuis, 
d’autres instruments sont venus étoffer la 
fanfare : trompettes d’harmonie, cors, xy-
lophones, clarinette, trombone à piston…
Elle a fêté ses 50 ans, 60 ans et 72 ans 
d’existence par 3 festivals de musiques dif-
férents et réussis, rassemblant des groupes 
musicaux très variés et les associations du 
village.
Elle a aussi fêté ses 80 ans le 23 juin 2018, 
en rassemblant autour d’un repas cham-
pêtre tous ceux qui avaient joué dans la 
fanfare.

Jusqu’à 50 musiciens
Son effectif d’une quinzaine de personnes 
aujourd’hui a frôlé par le passé les 50 mu-
siciennes et musiciens.
Chaque chef a enseigné son savoir avec 
passion, patience et dévouement, aux plus 
ou moins jeunes apprentis. Une pensée 
pour chacun d’eux, et notamment Pierre 
Lemoine qui a dirigé cette fanfare pendant 
une quarantaine d’années. Elle a connu en-

suite deux présidentes. Depuis 2019, c’est 
Emmanuel Simon qui a repris le flambeau.
La Fanfare Toutes-Aides est d’abord 
connue à Noëllet, grâce à toutes les mani-
festations qu’elle anime : les pèlerinages 
annuels pour Notre-Dame de Carcran, 
les Saint-Mainbœuf, les kermesses, les 
concerts de la Sainte-Cécile, les commé-
morations…

Une ambiance familiale
Elle a su aussi tisser de nombreux liens 
dans toute la région avec les communes où 
elle a animé festivals de musique, Mi-ca-
rême, corsos fleuris. Et il y eut des temps 
forts, comme l’opération “50 000 bougies 
pour les enfants de Haïti”, à Paris, autour 

de l’Arc de Triomphe, ou bien cette fois 
où, en déplacement dans l’Indre, ils ont pu 
croiser Michel Denisot.
Toutes ces activités ont été rendues pos-
sible par l’ambiance familiale dans cette 
fanfare : elle a intégré des familles entières 
de musiciens amateurs, ou plus expérimen-
tés, de toutes générations, dans la bonne 
humeur. Elle a vu grandir des enfants de 
3 ans à plus de 80 ans et a uni des couples. 
Elle a vécu des disparitions, comme en 
connaît toute famille.
On entend encore ses airs populaires dans 
les rues – Riquita, Célimène, Nini peau de 

chien, les Amants de Saint-Jean… – même 
pendant le confinement.

PROPOS RECUEILLIS PAR ROGER MARTIN

La fanfare de Noëllet réunit les générations
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Une fête sera donnée au parc de 
parc de l’Isle-Briand le samedi 
2 octobre pour fêter les 60 ans du 
CCFD*-Terre solidaire. Gaby et 
Rémy, qui en sont membres depuis 
40 ans, racontent leur parcours et 
leurs rencontres.

N ous avons connu le CCFD quand 
nous habitions à Saint-Herblain. 
Le prêtre de la paroisse avait 

lancé un appel à rejoindre ce mouvement 
et cela correspondait à notre envie de vie 
missionnaire en tant que chrétiens. Au-
jourd’hui, nous habitons au Lion-d’An-
gers et faisons partie de l’équipe du Co-
mité catholique contre la faim et pour le 
développement pour le doyenné du Haut 
Anjou. La vingtaine de membres vient 
des paroisses de Candé, Segré, Pouancé, 
Le Lion et Combrée. Nous nous réunis-
sons normalement tous les deux mois, 
sauf en ce moment, pandémie oblige. 
Nous partageons ensemble sur les pro-
jets proposés par le CCFD - TS national. 
Chaque équipe garde une certaine autono-
mie dans son fonctionnement. C’est ainsi 
que sur notre doyenné, notre fil rouge, ces 
dernières années, est le soutien au “Fes-
tival Alimenterre”. Ce festival cinéma 
présente des films liés à l’alimentation, 
l’immigration, l’éducation des enfants et 
l’égalité hommes-femmes à travers des 
reportages tournés dans le monde entier.
Autre temps fort du comité : l’accueil de 
partenaires internationaux une fois par an 
pendant le Carême. Les projets développés 
dans la durée auprès des acteurs de diffé-
rents pays, soutenus par le CCFD, sont dé-
fendus par des partenaires. Ces personnes 

bénéficient sur place du soutien technique 
pour accompagner le projet, la mise en 
place de réseau et un appui financier. Nous 
ne faisons pas à la place des habitants. 
Aussi, chaque année, pendant le Carême, 
quelques partenaires viennent rencontrer 
les équipes locales pour raconter leur pro-
jet, parler de leurs besoins et surtout par-
tager leurs expériences. Ces temps forts 
sont indispensables aussi bien pour les 
partenaires que pour nous-mêmes, par la 
richesse des rencontres et des idées. En 
même temps, ces projets sont suivis dans 
la durée par des membres du CCFD qui 
se répartissent les différentes régions du 
monde : Asie, Afrique, Amérique du Sud, 
et même Europe parce que tout le monde 
ne mange pas à sa faim dans nos pays dé-
veloppés.
L’action du CCFD-TS est devenue un peu 
plus politique ces dernières années. Le 

développement des plaidoyers pour inter-
venir auprès des dirigeants politiques des 
pays développés est devenu aujourd’hui 
un moyen de pression pour faire reculer la 
faim dans le monde. C’est nécessaire de 
faire entendre la voix des personnes dans 
le besoin à l’échelle de la planète. Ces 
plaidoyers par exemple s’adressent à des 
entreprises multinationales pour qu’elles 
prennent en compte l’aspect environne-
mental et le droit humain comme outils 
de développement. Pour nous, équipes de 
terrain local, c’est un peu au-dessus de nos 
têtes, mais cela fait aussi partie de la lutte 
pour réduire la faim et les inégalités dans 
le monde. Et il y a encore beaucoup de tra-
vail à faire !

PROPOS RECUEILLIS PAR JEAN CHEVALIER

*  CCFD : Comité catholique contre la faim  
et pour le développement

60 ans de combat contre la faim

Fête au Lion-d’Angers
Pour les 60 ans du CCFD Terre solidaire, 
rassemblement au Lion-d’Angers, au parc 
de l’Isle-Briand, le samedi 2 octobre de 
14 h 30 à 18 h 30.
Ateliers jeux. Chants. Marche.
Découverte et réflexion sur des thèmes en 
rapport avec “l’écologie intégrale” :
- agroécologie et agroforesterie ;
- l’eau, or bleu de la planète ;
- la solidarité internationale ;
- connaître le CCFD Terre solidaire.

Au début des années 60, des mouvements et services de l’Église catholique décident de 
répondre à l’appel de l’Organisation des Nations Unies pour l’alimentation et l’agriculture, 
pour lutter contre la faim dans le monde. Cet appel est relayé par le pape Jean XXIII. L’option 
prise alors est un engagement durable afin d’agir sur les clés d’un développement harmo-
nisé des populations concernées. Le CCFD Terre solidaire est constitué pour répondre à cet 
engagement.
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Votre artisan peintre décorateur YOHANN MOREAU

VENTE ET POSE
Revêtements muraux / sols

Produits et éléments décoratifs
Peinture façade 

IN
TÉRIE

UR
EXTÉRIEUR

49520 NOYANT-LA-GRAVOYERE
 Tél. 02 41 61 67 63  Port. 06 30 80 29 81

Site : yohann-moreau-peinture.fr - Mail : y.moreau.peinture@orange.fr

ECOLE | COLLÈGE | LYCÉE

DE LA GRANDE SECTION 

À LA TERMINALE

49500 NYOISEAU

Tél. 02 41 92 26 61

www.orveau.com

5 rue de la Libération - POUANCÉ
49420 OMBRÉE D’ANJOU

✔ 2e paire à 1 €

✔  Déplacement

à domicile

Tél. 02 41 94 32 67
RDV en ligne : https://optique-amelie.opticien.pro

optiqueameliepro@orange.fr

OPTIQUE SOLAIRE - CONTACTOLOGIE

Ouvert
du mardi au vendredi : 

9 h 30/12 h 30 - 14 h/19 h

le samedi : 9 h 30/13 h

Assure et fi nance tous vos projets

Crédit Mutuel du Segréen
11 rue Gambetta
49500 SEGRÉ

Tél. 02 41 21 49 49

Crédit Mutuel Segré Haut Anjou
27 Place Aristide Briand

49500 SEGRÉ-HAUT-ANJOU
NOYANT-LA-GRAVOYERE
Tél. 08 20 36 00 54

7 rue du 8 mai 1945 - 49 504 SEGRE-EN-ANJOU-BLEU Cedex
https://lycee-bourg-chevreau.paysdelaloire.e-lyco.fr 

Email : bc.direction@orange.fr

LYCÉE BOURG-CHEVREAU STE ANNE

SECTION SPORTIVE

FOOTBALL MASCULIN

INTERNAT - EXTERNAT - DEMI-PENSION

INSCRIPTIONS sur rendez-vous dès Janvier 2021

au 02 41 92 82 52

LYCÉE GÉNÉRAL : - Bac Général

LYCÉE TECHNOLOGIQUE : - Bac STMG (Gestion)

 - Bac STL (Laboratoire)

 - ST2S (Santé-Social)

LYCÉE PROFESSIONNEL : -  Bac Pro Métiers 
de la Relation Client  

 -  Bac Pro Assistance à la Gestion des Organisations 
et de leurs Activités (AGORA)

 - Bac Pro ASSP (Accompagnement, Soins et Services à la Personne)

 - Bac Pro Métiers de la Sécurité

 - 3e PRÉPA MÉTIERS

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR : - BTS Gestion de la PME

 - BTS Management Commercial Opérationnel

PORTES OUVERTES
19 mars 2021 : 
17 h 00 - 20 h 00

En présentiel dans nos locaux
En distanciel :

https ://lycee-bourg-chevreau.paysdelaloire.e-lyco.fr 

SARL ATRIUM ASSURANCES

CHÂTEAUNEUF/Sarthe
24 rue Nationale

Tél. 02 41 69 84 45

TIERCÉ
9 Pl. de la Mairie

Tél. 02 41 42 63 61

LE LION D’ANGERS
16 rue du Marché

Tél. 02 41 95 31 32

SEGRÉ-EN-ANJOU-BLEU
1 Pl. de la République

Tél. 02 41 92 12 24

ASSURANCES - PLACEMENTS - EPARGNE

Particuliers - Entreprises - Professionnels - Agriculteurs
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https://agence.mma.fr/segre-en-anjou-bleu/

IMAGE - SON - MÉNAGER
INSTALLATION ANTENNE - ALARME

ZA ROUTE DE LAVAL

49420 POUANCÉ

Tél. 02 41 92 42 45

www.pulsat-bj-co.fr

SARL BJ & CO SERVICE

APRÈS-VENTE
Entretien 

de Parcs et Jardins

Réduction d’impôts

ZI d’Etriché - rue Lépine
49500 SEGRÉ - Tél. 02 41 92 12 56
Port. 06 19 23 00 33 - segre.espacesverts@orange.fr

Résidence Sainte-Claire
20, rue Georges Bachelot - 49520 NOYANT-LA-GRAVOYERE

✆ 02 41 61 51 32 - Email : mrnoyant@wanadoo.fr

Unités spécifi ques 
« Alzheimer » 

(avec accueil temporaire 
et accueil de jour)

MAISON DE RETRAITE

02 41 61 51 32

BIJOUTERIE

SEGRÉ

Bobard

9 rue Lazare Carnot - 49 500 SEGRÉ - Tél. 02 41 92 19 27

Bijouterie Bobard Segré

7 rue du 8 mai 1945 - 49 504 SEGRE-EN-ANJOU-BLEU Cedex
https://lycee-bourg-chevreau.paysdelaloire.e-lyco.fr 

Email : bc.direction@orange.fr

LYCÉE BOURG-CHEVREAU STE ANNE

SECTION SPORTIVE

FOOTBALL MASCULIN

INTERNAT - EXTERNAT - DEMI-PENSION

INSCRIPTIONS sur rendez-vous dès Janvier 2021

au 02 41 92 82 52

LYCÉE GÉNÉRAL :
- Bac Général

LYCÉE TECHNOLOGIQUE :
- Bac STMG (Gestion)
- Bac STL (Laboratoire)
- ST2S (Santé-Social)

LYCÉE PROFESSIONNEL :

-  Bac Pro Métiers de la Relation Client 
-  Bac Pro Assistance à la Gestion des 

Organisations et de leurs Activités 
(AGORA)

-  Bac Pro ASSP (Accompagnement, 
Soins et Services à la Personne)

- Bac Pro Métiers de la Sécurité
- 3e PRÉPA MÉTIERS

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR : 

- BTS Gestion de la PME
-  BTS Management Commercial 

Opérationnel
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1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

I

II

III

IV

V

VI

VII

VIII

IX

X

XI

XII

Mots croisés PAR JOSIANE BOISGARD

Recette

Horizontalement
I.  Voyage en un lieu saint
II.  Réprouver - poème
III.  Accord ancien - pause
IV.  Sentiers - confession
V.  Onde - caché - qui a de la piété
VI.  Étain - chérir - multinationale suisse
VII.  Marque de politesse - largeurs d’étoffe - article défini
VIII.  Surnom de Jacob - Dieux (latin)
IX.  Harassée
X.  Actes de dévotion - petit patron
XI.  Manganèse - troublés
XII.  Édifices sacrés

Verticalement
1.  Cortège religieux
2.  Mélodies - lettre grecque
3.  Livre italienne (abréviation) - Europium - peu ou…
4.  Fils de Sem - ventilation
5.  Dieu du soleil - qui se déplace
6.  Privatif - numéro (abréviation) - monnaie bulgare
7.   Négation - article espagnol - Etablissements publics 

pour l’autonomie
8.  Habileté - officiant
9.  Lueur - utiliser
10.  Disciples - peu - petit maître
11.  Ebloui - appris
12.   Endroits de voyage des chrétiens (en deux mots)

Solutions page 13

Ultra-simple, ce gâteau est idéal à déguster après une 
grande promenade à la campagne avec un thé ou un café.

Ingrédients
•  200 g de cerneaux de noix
•  150 g de sucre en poudre
•  100 g de beurre
•  4 œufs
•  1 pincée de sel

Préparation
•  Mixer les cerneaux de noix (sauf 6 ou 7),  

ajouter le sucre, le beurre fondu, bien mélanger.
•  Ajouter les 4 jaunes d’œufs.
•  Battre les blancs en neige et les incorporer,  

ajouter les cerneaux entiers.
•  Verser cette préparation dans un moule beurré.
•  Cuire 30 mm à 40 mm thermostat 5 (le délice est cuit 

quand la pointe du couteau ressort sèche).

Bon appétit.

Délice aux noix
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À Villevêque, la famille Martineau 
peut être fière de son potager. Un 
peu laissées à l’abandon avant 

la pandémie, les allées de courgettes et 
de tomates ont été réaménagées pendant 
le confinement l’année dernière. “Nous 
en avons profité pour nous adonner aux 
joies des plantations, dans un potager qui 
n’existait plus vraiment” confie Natacha, 
maman de sept enfants. “Et cette année, 
nous avons planté à nouveau des légumes”.

Garder les bonnes habitudes
Une bonne habitude qui a été gardée. 
Comme le fait de profiter de la nature. Au 
printemps 2020, la vie à la campagne avait 
été un ravissement, se remémore Natacha. 
“Aujourd’hui, nous continuons à nous 
balader, à pied ou à vélo” poursuit la mère 
de famille, qui “ressort plus souvent les 
jeux de société” et continue aujourd’hui 
de faire la prière avec les plus jeunes. 
Si le confinement a souvent été synonyme 
d’ennui ou d’isolement social, pour de 
nombreuses familles, il a révélé des aspects 

parfois très positifs qui laissent encore des 
traces aujourd’hui. Ainsi à La Meignanne, 
les parents de Joséphine ont redécouvert les 
aptitudes musicales de leur fille de 15 ans. 
“Elle a développé ses talents” se souvient 
Madeleine, sa maman. Cette dernière 
est consciente que ces trésors vécus en 
famille, comme les discussions retrouvées 
avec les plus grands, sont précieux et 
fragiles : “C’est une bataille au quotidien 
car on peut vite oublier l’essentiel. Ce 
qu’on a appris, c’est d’être à ce qu’on fait 
et de vivre simplement” analyse cette mère 
de quatre grands enfants.

Même constat chez Myriam, mère de sept 
enfants à Doué-en-Anjou. “Tous les jours 
pendant le confinement, on a joué à la 
gamelle ensemble dehors. Le jeu de 17 h, 
c’était le rendez-vous des enfants. Ensuite 
avec mon mari, on prenait du temps pour 
marcher ensemble, en couple.”

Des liens familiaux plus solides
Aujourd’hui, elle s’émerveille de ces liens 
familiaux devenus plus solides. “Cet été, le 
grand a voulu partir avec nous, ça montre 
l’unité familiale” se réjouit Myriam, qui 
a monté des ateliers créatifs pendant cette 
période et voit aujourd’hui ses amies se 
relayer pour venir bricoler, dessiner ou 
découper.
Des amitiés renouvelées, ainsi que les 
relations locales : “On a redécouvert notre 
réseau, comme l’AMAP, l’Association pour 
le maintien d’une agriculture paysanne”, 
remarque-t-elle. “Cela a confirmé que 
nous n’étions pas seuls.”

MARTHE TAILLÉE

FAMILLES | Un an après, garder 

le positif du con�nement

67668 élèves

42,4 % des jeunes
scolarisés

de la maternelle
au lycée

✆ 02 41 79 51 51

(Ecole, collège, Lycée, enseignement supérieur)
14, rue Hélène Boucher - Tél. 02 41 33 43 00

(collège Jeanne d’Arc) 8 av. de la Françaiserie
Tél. 02 41 76 55 25 - 49480 Saint Sylvain d’Anjou

ÉCOLE - COLLÈGES 
LYCÉES

SUPÉRIEUR - CFA

www.saintaubinlasalle.fr - contact@saintaubinlasalle.fr

La Salle

GROUPE SACRÉ-CŒUR

série générale - série STMG

2 rue Millet à Angers

02 41 81 42 00 - lycée@gscls.com

10 rue Millet à Angers

02 41 81 42 49
angers.sacrecoeur@ec49.fr

Prépa BTS à Bac +5

20-22 rue Fleming à Angers (Campus de Belle-Beille) - 02 41 81 42 01
campus-tempsplein@gscls.com - campus-alternance@gscls.com

École 
Primaire

Lycée

Campus

Maçonnerie - Taille de pierres 
Restauration de monuments historiques
4, rue Gustave Eiffel - 49070 SAINT-JEAN-DE-LINIÈRES

Tél. 02 41 69 61 24 - angers@lefevre.fr

“Nous portons un regard plus émerveillé qu’avant” se réjouit Natacha,  
mère de famille à Villevêque. Balades en famille, jeux de société… Comme chez 
Natacha, de nombreuses familles ont vu leurs liens se resserrer lors des confinements 
de 2020. Qu’en reste-t-il aujourd’hui ? Comment en conserver les acquis ?
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Jésus, un ami pour la vie
« Vous êtes mes amis 

si vous vous aimez 

les uns les autres. »

D’après l’Évangile selon saint Jean, 
chapitre 15, versets 14 à 17
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Pourquoi aimes-tu aller au caté ?
Les élèves de l’école Jeanne d’Arc de Chaudron-en-Mauges (paroisse Saint-Joseph-en-Mauges)  
ont relevé le défi d’illustrer leur réponse par un dessin. En voici quelques-uns.

Les autres dessins seront mis en ligne à partir du 1er septembre : https://www.diocese49.org/15377
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ARCHI TRAV
Agence d’Architectes du Patrimoine

Cabinet François JEANNEAU
Architecte en Chef 
des Monuments Historiques

8 bis bd. Foch - 49100 ANGERS - Tél. 02 41 88 04 04 
contact@architrav.fr - www.architrav.fr

Réhabilitation et restauration de bâtiments anciens, 
protégés Monuments Historiques ou non. 
Extension et construction neuve. 
Etudes historiques et architecturales.0 820 820 799

0,118 E TTC/MN

6 rue des Portières 

BP 30035

49180
SAINT BARTHELEMY D’ANJOU

www.voyages-cordier.com 50, Boulevard Foch - 49100 ANGERS

Tél. 02 41 87 60 42

Tél. 02 41 34 79 44

www.samson-couverture.com

7 route des Sablières - 49480 SAINT-SYLVAIN-D’ANJOU

S     MSON

COUVERTURE - ZINGUERIE - ÉTANCHEITÉ

avez une bonne nouvelle 

à annoncer ?

Vous
ÉDITION  I  DIGITAL  I  FINANCEMENT

02 99 77 50 02

“ Lorsque je suis arrivée en Terminale, 
j’étais pleine de préjugés” se souvient 
Moïra, pétillante jeune femme 

originaire de Bretagne, en évoquant son 
nouveau lycée, un établissement privé 
huppé de Nantes. Elle y découvre pourtant 
“des gens bienveillants”, comme ses 
nouvelles amies.
Un jour, ces dernières invitent Moïra à une 
soirée de prière dans la chapelle du lycée. 
Là, c’est le choc. “En mettant un pied dans 
l’église, je me suis sentie instantanément 
libérée de tous mes soucis. J’ai été touchée 
par la grâce et n’ai jamais ressenti cela 
depuis” se souvient la jeune femme.

“Elles m’ont ouvert l’esprit”
Depuis cette “rencontre”, la vie de Moïra 
est transformée. Sa vision de l’Église 
a changé. “Avant, en rentrant dans une 
église, ça me faisait peur, je trouvais cela 
triste” confie la jeune femme, que ses 
amies ont accompagnée sur ce nouveau 

chemin. “Elles m’ont ouvert l’esprit, 
m’ont donné des clés pour comprendre que 
j’avais la foi.”
Une foi qui l’a “rendue plus libre et 
apaisée”. “Avoir la foi, c’est avoir 
conscience des conséquences de chaque 
acte, ne plus être esclave de ses désirs. 
Mais ce n’est pas une contrainte qui 
enferme” constate Moïra.

Des rencontres en visio
Du côté de Grégoire, élève interne à 
Angers en bac pro d’architecture, c’est à 
travers Anaëlle, une amie du lycée, que le 
Christ vient frapper à sa porte pendant le 
premier confinement.
12 mars 2020 : chacun reste chez 
soi. Anaëlle se met à organiser des 
visioconférences avec ses amis adolescents, 
les “14-18” de la communauté spirituelle 
du Chemin Neuf. Elle inclut Grégoire dans 
la boucle.
Plus tard, le petit groupe se retrouve 

chez les parents d’Anaëlle, une famille 
nombreuse accueillante.

“Touché par leur délicatesse”
Si Moïra a été touchée par la “gentillesse” 
de ses amis, ce qui interpelle Grégoire, 
c’est la délicatesse du petit groupe 
d’Anaëlle et sa famille. “Ils me 
demandaient si cela me dérangeait de 
mettre des musiques du Chemin Neuf” se 
remémore le jeune homme qui, de fil en 
aiguille, se voit invité à participer à un 
week-end de la communauté spirituelle à 
l’abbaye de Melleray. “J’ai découvert la 
foi par ces amis et par le Chemin Neuf” 
relit-il aujourd’hui.
“Avant, on ne m’en avait jamais parlé. Là, 
le fait qu’on me demande mon avis, je me 
suis senti concerné : moi aussi je peux avoir 
ma place dans l’Église” se réjouit le jeune 
homme qui, depuis, prie “tous les jours”.

MARTHE TAILLÉE

TÉMOIGNAGES | “J’ai trouvé  

la foi grâce à une amie  

du lycée”

Grégoire a 18 ans, Moïra 21. Ils ne se connaissent pas mais ont 
un point commun : alors qu’ils étaient loin de l’Église, ils ont 
découvert le Christ au lycée, grâce à leurs amis.D
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Du 8 au 14 juillet, 350 jeunes du 
diocèse d’Angers se sont réunis au 
sanctuaire marial de Lourdes.

Les jeunes, âgés de 14 à 18 ans et pour la 
plupart en parcours de confirmation,  

étaient répartis en treize groupes de dif-
férents doyennés ou paroisses. Ils étaient 
accompagnés d’une centaine d’adultes, 
dont six religieuses et dix-huit prêtres. 
Mgr Delmas et le père Batardière, vicaire 
général, ont participé au pèlerinage une 
bonne partie de la semaine.
La pluie et la faible affluence des 
pèlerins ont fait de cette édition 2021 
une édition vraiment particulière. Parmi 
les nouveautés : un temps de louange, 
une messe “spéciale diocèse d’Angers” 
célébrée au petit matin à la grotte et une 
tente de l’adoration plaçant Jésus au cœur 
du village des jeunes et proposant de 
l’adorer de jour comme de nuit.

Se découvrir comme frères  
et sœurs en Christ
Le thème choisi a aussi largement contribué 
à la particularité de ce temps fort : “Oui, il 
est bon, il est doux pour des frères de vivre 

ensemble et d’être unis” (Psaume 132). Ce 
thème faisait écho à l’encyclique Fratelli 
Tutti du pape François. Les jeunes ont 
appris à se découvrir comme frères et sœurs 
en Christ et à rendre grâce pour cela. Ils 
ont reçu de magnifiques témoignages ainsi 
que des outils pour soigner la fraternité 
(prier pour leurs frères, se réconcilier, aller 
à la rencontre).
Un chant phare – dont les paroles 
reprennent le thème – a d’ailleurs été 
écrit spécialement pour le pèlerinage : les 
jeunes auront plaisir à le reprendre dans 
leurs paroisses !

ANAÏS MONTACLAIR,  
LAÏQUE EN MISSION ECCLÉSIALE (LEME)  

EN CHARGE DE L’ORGANISATION DU PÈLERINAGE

PÈLERINAGE | 350 jeunes à Lourdes

Horizontalement : I - pèlerinage ; II - blâmer - lai ; III - OC - trêve ; IV - chemins - Aveu ; V - eau - tu - pieux ; VI - SN - aimer - SGS ; VII - STP -les - la ; VIII - Israel - 
dei ; IX - recrue ; X - neuvaines - St ; XI - Mn - émus ; XII - sanctuaires.
Verticalement : 1 - procession ; 2 - chants - Êta ; 3 - LB - EU - prou ; 4 - elam - VMC ; 5 - Ra - itinérant ; 6 - IM - Num - LEI ; 7 - NE - EL - CNSA ; 8 - art - prêtre ;  
9 - Rai - user ; 10 - élèves - de - me ; 11 - aveuglé - sus ; 12 - lieux saints.

Solutions des mots croisés de la page 9
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S ous le ciel gris de juillet, Claire explique 
à sa voisine le fonctionnement du 
composteur qu’elle vient d’installer 

devant sa porte. Passe une religieuse 
qui s’arrête pour prendre des nouvelles. 
Mamadou arrive, sourire aux lèvres et 
écouteurs sur les oreilles, et salue tout le 
monde d’un grand geste de la main.

Vaincre l’isolement
Cette ambiance “place du village” 
correspond bien à l’image voulue par les 
fondateurs du béguinage “Village Saint-
Martin”, qui s’est ouvert au mois d’avril à 
Angers. “Notre souhait était de proposer 
à des personnes vieillissantes mais encore 
en forme un environnement sécurisant et 
sécurisé, un ‘chez soi’ mais avec un ‘vivre 
ensemble’ ”, explique sœur Gisèle Mesme, 
qui a fait partie du petit groupe à l’origine 
du projet, porté par la congrégation des 
Sœurs missionnaires de l’Évangile.

L’architecture, inspirée du modèle médiéval 
des béguinages, traduit bien cette intuition. 
Un espace clos, avec un bâtiment en forme de 
U, sur deux étages, composé de trente petits 
appartements ou studios, tous ouverts sur la 
place centrale, auxquels s’ajoutent une salle 
commune et un oratoire. Un aménagement 
qui favorise la rencontre, donc adapté pour 
un lieu de vie dont l’objectif premier est de 
vaincre l’isolement.

Cette solitude, les résidents y reviennent 
pour expliquer leurs motivations à 
rejoindre le béguinage. Claire, jeune senior 
de 60 ans, vient de s’installer dans un trois 
pièces avec Laure, sa fille handicapée. 
“Nous habitions une grande maison près 
d’Ancenis. Quelques soucis de santé m’ont 
fait réaliser que nous ne pouvions plus 
vivre dans l’isolement et l’éloignement. 
Ici, nous sommes à la fois indépendantes et 
entourées. Je peux par exemple demander 
à une voisine de veiller sur Laure le temps 
d’une courte absence.”
Si les béguinages s’adressent avant tout 
aux seniors, Saint-Martin a choisi le 
mélange des générations et propose quatre 
studios à des jeunes professionnels et des 
étudiants. Benoît, 27 ans, est heureux dans 
son logement du second étage : “Ici, c’est 
tellement simple de croiser des gens et de 
créer du lien. Chacun se préoccupe de son 
voisin.”

BÉGUINAGES | Des lieux pour vieillir ensemble

Un concept du Moyen Âge... très moderne

Le béguinage se développe à partir du XIIIe siècle, en particulier dans 
les Flandres et aux Pays-Bas. Il se compose alors de petites maisons 
serrées les unes contre les autres, de parties communes et d’une 
chapelle, le tout protégé par de hauts murs, sorte de ville dans la 
ville. Y résident exclusivement des femmes, les béguines, des laïques 
consacrées à Dieu sans être religieuses. Le béguinage est aussi un 
lieu de protection pour les indigentes de la noblesse.
Quelque peu tombé dans l’oubli, le béguinage revient aujourd’hui en 
force : d’abord réinstaurés en Allemagne dans les années 2000 par 
l’entremise des féministes, les béguinages contemporains reprennent 

le principe de logements privés et de lieux communautaires pour des 
personnes voulant vivre en solidarité les unes avec les autres.
Depuis quelques années, le concept s’est élargi. Le but est de créer 
des espaces conviviaux et solidaires pour les seniors désirant rester 
autonomes mais souhaitant partager des espaces sociaux. Ces 
béguinages “new wave” peuvent aussi mêler les générations et les 
états de vie : seniors, étudiants, personnes en situation de handicap. 
Une “mixité” qui permet ainsi de vivre pleinement les valeurs de partage 
et de solidarité, dont les confinements ont fait réapparaître l’intérêt.

ANNE LEBEUGLE

Venu du Moyen Âge et du nord de 
l’Europe, le béguinage reprend vie 
après être tombé en désuétude.  
Ce mode d’habitat partagé 
apparaît aujourd’hui comme 
une solution adaptée pour 
combattre la solitude, qui touche 
en particulier les personnes âgées. 
Plusieurs de ces structures existent 
dans le Maine-et-Loire, chacune 
avec ses particularités.

D
.R

.
D

.R
.



Adhérer à des valeurs
Car pour vivre en béguinage, il faut 
également adhérer à des valeurs. “Fraternité 
et bienveillance sont les deux termes qui 
caractérisent ce lieu”, affirme Christine 
Maulavé, coordinatrice du béguinage Saint-
Martin. L’association “Vivre en Béguinage”, 
qui gère une vingtaine de logements à Mûrs-
Érigné, présente ainsi son projet : “Rester 
autonome, goûter la paix et l’amitié au 
quotidien, être utile aux autres… en faisant 
place à la joie, à la solidarité, la bienveillance 
mutuelle.” Que ce soit à Saint-Vincent ou 
à Saint-Martin, les résidents s’engagent à 
respecter l’esprit du projet en signant une 
charte de vie à leur arrivée.
Ces valeurs se traduisent par des gestes 
tout simples. “Se dire bonjour, s’inquiéter 
d’un voisin qui ne sort plus de chez lui, 
voilà qui nous permet de combattre 
l’individualisme ambiant. Tous ensemble, 

nous prenons soin les uns des autres”, 
souligne Christine Maulavé. Les résidents 
viennent, en outre, d’élire un conseil 
de cinq personnes, chargé d’animer la 
convivialité du lieu. Claire, sa présidente, 
fourmille d’idées : “Nous organisons déjà 
régulièrement des après-midis jeux. Mais 
nous pourrions aussi partager nos talents, 
en proposant des cours de couture, de 
peinture, d’activités manuelles…”

Intégrer la dimension spirituelle
Le béguinage prend soin des personnes 
physiquement, socialement, mais aussi 
spirituellement. Saint-Vincent insiste sur le 
fait que la vie en béguinage est un “concept 
qui considère l’Homme dans toutes ses 
dimensions : physiques, psychologiques 
et affectives, spirituelles”. Saint-Martin, 
de son côté, accueille sept religieuses de 
deux congrégations, ainsi que deux prêtres 
(un est décédé en juillet), qui assurent 
régulièrement vêpres et messes. “Même 
s’il n’est pas nécessaire d’être croyant 
pour vivre ici, il nous semblait essentiel 
d’intégrer cette dimension spirituelle”, 
précise sœur Gisèle Mesme. Car le 
béguinage ne s’arrête pas à la construction 
de murs, mais se préoccupe surtout 
d’insuffler un état d’esprit aux lieux de vie.

CLAIRE YON ET CHRISTOPHE LEFÈBVRE

Société | 15 | Septembre 2021

RÉSIDENCE LA RETRAITE
22, rue Saumuroise

49044 ANGERS

02 41 68 76 76

www.emera.fr

HÉBERGEMENT PERMANENT OU COURT SÉJOUR

E H PA D

OFFICE ANGERS

J-M. LABBE – Y. POUNEAU
A. LABBE – E. JOURNAULT

L. TOURET
2 rue Auguste Gautier 

ANGERS
02.41.87.43.00

OFFICE BOUCHEMAINE

G. VINCENT
C. Cial de Pruniers

1 rue du Petit Vivier 
BOUCHEMAINE

02.41.34.89.23

OFFICE LES PONTS DE CE

F. GUEGUEN 
et S. SALVETAT

69 D rue David d’Angers
LES PONTS DE CE
02.41.44.86.15

MAISON - VILLEVEQUE
Belle maison ancienne 
avec fort potentiel. 
Elle comprend :
Au rez-de-chaussée : 
entrée, bureau, salon, 
salle à manger, cuisine, 
lingerie, dégagement, 
WC, buanderie, cave, pièce.
Au 1er étage : deux paliers, trois chambres dont 
deux avec salles de bains et une avec WC.
Garage, dépendance, terrain. Prévoir travaux.
Le charme de l’ancien avec de beaux volumes, 
hauteur sous plafond, parquet…
Réf 49 004-1314 - Prix : 438.900 € HNI (soit 
4.5 % TTC du prix net vendeur) - DPE vierge

APPARTEMENT - ANGERS HOPITAL
Magnifi que vue 
sur la Maine !
Appartement de type 
IV situé au rez-de-
chaussée surélevé 
comprenant :
Entrée, pièce de vie 
avec cuisine ouverte, trois chambres, salle de 
bains, WC.
Deux places de parking. 
Arrêt de tramway à 50 mètres.
Réf : 49 004 - 1294 - Prix : 386.650 € HNI 
(soit 4.5 % TTC du prix net vendeur)
DPE : D - GES : B

En Anjou

•  Village Saint-Martin  

8 rue de l’Abbé Frémond, Angers.  
contact@fondation-fassic.org

•  Chêne de Mambré  
13 rue de la Meignanne, Angers.  
Tél. 02 41 42 63 40

•  Béguinage Saint-Vincent  

7 rue Saint-Vincent, Mûrs-Erigné.  
http://www.vivre-en-beguinage.fr/

beguinages/beguinage-de-murs-erigne

•  Seiches-sur-le-Loir  

En projet.D
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Tél. 02 41 43 75 76 - 21 bis rue du Mélinais - 49100 ANGERS

Couverture - Zinguerie - Ramonage - Tubage
Démoussage - Étanchéité - Toiture - Terrasse

Installateur conseil VELUX - Isolation combles perdus

www.costard-couverture.com

Consultez notre brochure sur :

www.audouard-voyages.com

AUDOUARD VOYAGES 
128, rue de la Croix Germain 

ZI La Saulaie 
49700 DOUÉ-EN-ANJOU

agence@audouard-voyages.com

02 41 56 13 93

Week-ends, circuits, 
séjours, sur-mesure….

Audouard Voyages 
vous accompagne dans 
toutes vos destinations.

| Circuits organisés  | AutotoursSéjours

“ Rétablir la justice”, cet élégant 
sexagénaire au regard bienveillant en 
a fait le combat de sa vie. Habitant du 

Maine-et-Loire, Jean-Paul Béchu garde 
en lui une “colère” contre les clivages 
sociaux et ceux qui devraient “moins 
parler et agir beaucoup”.
Il revient de loin, cet entrepreneur, 
aujourd’hui père de famille et grand-père. 
Enfant abandonné, il est adopté à l’âge 
de 3 ans. Comment construire une vie 
heureuse ? Comment faire confiance aux 
adultes quand on découvre à 20 ans un 
lourd secret de famille ?

“J’ai découvert que malgré ma 
fragilité, je pouvais faire du bien.”
À 13 ans, Jean-Paul Béchu perd son père 
adoptif, seule personne avec qui il s’entend 
dans sa famille. Il découvrira plus tard 
qu’il était en réalité son père biologique. 
Vols, mensonges, l’adolescent bouillonne 
de rage. Cette année-là, un camarade du 
pensionnat l’emmène voir une vieille 
dame isolée. Après les présentations, son 
ami dit à la dame : “Je n’ai plus le temps de 
venir vous voir, maintenant ce sera Jean-
Paul.” Ce dernier s’aperçoit que malgré sa 
“fragilité”, il est “capable de faire du bien”. 
S’amorce alors une prise de conscience 
libératrice : “La clé du bonheur, c’est de 
s’occuper des autres”.

Mais tout n’est pas si simple. “Quand on 
subit cela, la cicatrice met du temps à se 
refermer, vous empêche d’aimer et de vous 
laisser aimer” explique-t-il. Il a créé treize 
sociétés au total en France et à l’étranger, 
et fréquenté la jet-set. “J’étais dans la 
lumière, je croyais que réussir, c’était 
gagner de l’argent”.
La rencontre avec son épouse est un nouveau 
baume. “Le mariage a mis beaucoup de 
paix dans ma vie” relit Jean-Paul Béchu, 
qui voit dans son parcours la main de Dieu. 
“Il vit à nos côtés, je lui dois tout.”

“Patron chrétien”
En 2004, Jean-Paul Béchu est appelé 
“au bon moment dans sa vie” à prendre 
d’importantes responsabilités dans le 
scoutisme, dont la pédagogie s’appuie sur 
la confiance et le sens du service.
D’ailleurs, l’ancien chef d’entreprise, 
se définissant comme “patron chrétien”, 
a gardé des liens avec d’anciens scouts 
et accompagne aujourd’hui de jeunes 
entrepreneurs.
Pour lui, l’entraide est une pierre à l’édifice 
de la justice. “L’espérance c’est l’action, on 
ne doit pas avoir peur, on doit tout essayer” 
martèle Jean-Paul Béchu, à qui l’on doit 
Esperancia, un fonds de dotation créé en 
2012 pour soutenir les projets en faveur de 
l’enfance et de l’insertion professionnelle.

Ce qui lui est arrivé, c’est un peu comme 
quand on prend soin de personnes en 
situation de fragilité. “On ne sait plus très 
bien qui fait du bien à qui. Je pensais que 
je m’occupais des autres. En fait, ce sont 
eux qui s’occupaient de moi”, confie-t-il 
avec reconnaissance.

MARTHE TAILLÉE ET CLAIRE YON

JEAN-PAUL BÉCHU | “La clé du bonheur,  

c’est de s’occuper des autres”
Après une enfance difficile, Jean-Paul Béchu s’est construit avec la rage 
d’exister et d’être aimé. Aujourd’hui, s’il “ne supporte pas l’injustice”,  
cet ancien chef d’entreprise a trouvé la voie de l’apaisement en prenant 
soin des autres.

Pour aller plus loin 
•  Livre : Une revanche sur la vie…  

Le parcours d’un “bon à rien”,  
Jean-Paul Béchu, Éditions Artège

•  Site Internet d’Esperancia :  

https ://www.esperancia.org
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